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de comptes de taxes, de gaz, d'électricité et d'adminis-
tration publique. Toutes les banques croient qu'il n'y
a qu'à exposer la situation pour être assurées de la co-
opération du public.

SITUATION ACTUELLE DU CHARBON AU PAYS

Uin air dle fatusie sécurité est le pire danger qui mue-nlace une société. l'es Etats-Unis et le Canada ont dif-
ficîlceîct échappe)l) à une disette de euinbusibie de
charbon, aut cours de l'hiver 1917-18. Depuis l'entrée
eni gucîrc( des Etats-l'ns, le charbon disponible se fait
plus r'are ; oiu éprouvera plus de difficulté à s 'en pro-
t'erl (lit 191b que l 'annîée dernière, aut cours (le laqluelle
le t ru îîsîort aL été t'bst rué oit retardé (le t emps à autre,'
afin de laisserî pîasser les convois de troup)es et de iaité-
riaux dle guerre.

Nous épTrouverons dec pareilles difficultés l 'hiver pro-
vilain, si nous retar'dons jusque-là pour nous apl)rovi-
sioniner. Ont empile déjà d 'immenses quantités aux
teriminus (les cemiîins de fer américains. Les mines en
subissent le conitre-coup. La plupart sont privées d 'ei-
trepôts à charbon, et s'il n'y a pas de fourgons pour
transporter leur' production, elles seront obligées de
suspendre leurs opérations. Un tel état de choses a pour
résultat (le désorganiser l'exploitation. L'éelhelle des ga-
ges est fixée suivant le tonnage sorti (le la mine; toute
réduction (le quantité est donc suivie d 'une diminution
de gages pour les mineurs. Oit a dit qlue ces ouvriers,
qui gagnaient autrefois de $50 à $60 par semaine, nie
r'eçoivent plus que $10 à $12. Au cours de l'hiver der-
nier, plusieurs auraient été rédiuits à la misère, si les
magasins d'effets (les compagnies ne leur avaient avan-
cé des provisions à crédit. Le manque continu de tra-
v'ail eii force beaucoup à s'engager en (l'autres indus-
tries, et il sera difficile de les faire revenîir aux mines,
même s'il y a amélioration danîs le transport.

Il faut envisager carrément la situation. Une fausse
confiance maintenant, accompagnée de tout son cortè-
ge d'indifférence et de paresse, aura pour effet de créer
des difficultés pour l'hiver prochain. Le centre du
Canada, de MLontréaI à l'ouest de l 'Ontario, s'approvi-
sionne (le charbon aux Etats-Unis. Quiconque a besoin
dle charbon pour l'hiver prochain devrait se procurer le
plus tôt possible la quantité autorisée par le Contrôleur
du combustible, c'est-à-dire 70 pour cent de la consom-
mation normale, et rentrer le reste du combustible en
bois ou coke.

SUPERFICIE EN CULTURE DANS LA PROVINCE
DE QUEBEC

Le Bureau des Statistiques de Québec vient de don-
ner une première estimation des superficies exi culture
dans la province de Québec. L'on constate que l'au-
mentation la plus considérable est celle du blé, dont
l'aecroisement en superficie, comparé à l'année derniè-
re, est de 24 pour cent plus élevé. Au reste, voici les
chiffres de cette première estimation comparés aux
superficies de l'année dernière: celle-ci étant insérée,
entre parenthèses, à la suite des chiffres de l'année cou-
r'ante. Blé, 344,000 acres, (27'7,400), Avoine, 1,597,-
000 acres (1,492,700). Orge, 169,000 acres (165,000).
Seigle, 22,450 acres (22,000). Pois, 67,800 acres (66,-
457). Grains mélangés, 125,000 acres (122,819). Foin,
2,962,000 acres (2,961,983). Luzem'e, 3,700 acre§ (3,-
818).-

LA QUESTION DE LA LIVRAISON DES EMPLET.
TES

iýe t'oit d (e lait Ivraisoîl dles emp>lettes se monte Ill
proximiat iveilient àquarante pounr t'eut (les ventes to-
ttaie-s, don1t VII vi'oîî la mioité est livre' à domicile. Le,

veii ts îînu< leti $3,000 d'eftfe ts, p)ar exemple, cou-
teraiemît dlonc $1,400 (ic livraison, iloîit les t'lîcnts qlui
t'.ont l ivr'er leurs achats à domnicile paient $700, bienl
qu'ilSli Ileiifeci pas tlit service (le livraison.

Cepviiîlant les pîersonnmes quii emnportent ce qu'elle,
iet cmI (It toult 1011iS, caLr si toutets lt's enmplettes eussent
ete ivrées,, les frais tic livraison seraient doublés et les
1îtlct ii i vrvevan leu>rs e ffet s à dom icilte, seraient te-

nuS i le 1)laxer huit pour cent du1 CûÛt tics Muarchandises
potur vuet servit'c

\'oiej eoiiiicîît fouet joilie le scrvit'c actutel tic livrai
son] (les empieît'ttes a domiicile:

I n personni îe qui cempoîîrtet ses achat s paie $1 .04 un ai'-
t ive' valant $1 .00, aut ph'îX etat t. Celle (lii se fait I i-vie si' emp ile)ttes à tioiilc reç~oit tics effets d'unîe va.
leurî de $1 .0() majorés dle linit cenits, cetàdr,$1.0Os.
su r pa ieiiiemît de $1 .04.

L e iioilnhrc ut ptits~ achîats par* une mêment persoilnet
est aussi ulît part ieula rué îles fr'ais dle livraisoni. Si lat
taxi' de livraisoni, quii varie de six à 10 cents, était ajou-
téte à chaque article, le t'lient prtetstcrait. Lie mar-
e-lianti évit e lat pi'otestat iuîî et régît' les frais tic livrai-
Soit. t'oIforiîîénîient à un eerta iii pourcentage ; il s 'ensuit
qu tv I*e 1 ieiit qui groupe plusieur's achat s, pour n 'cii
fa ire'î uu .'une se uIe livra Istii. fait retotmber la charge su
ecliii qjui est mîoins senisé.

Eu eoiiséîjueiîce. umie aniîalse dut système actuel tic li-
vra isoi îles effet s à tdomiicile nîous mnut re qu1e l'on sur-
taxe le c' icut qui emuporte' ses emplettes. tand(is qu1e ce'-
lui tqui fait livrer ses effets échiappe à cette surtaxe.

Le C'anatda manque eii ce mnoment tle bras pour lat pro-
ducitt iuun; pourquoi ne st' contecntera it-on pas dt'une seu-
le l ivraisoni par jour. quie F111n 'emnpo rterait pas ('hez
soi ltes aîchats td'un poitds raisonnab)le, et ni 'établ irait -on
pas1 tde Il~iraisons couipérat ives (laits lat muesure dii pos-

LES PEAUX ET LES CUIRS

Le g,,otveriîineiît (les Etats-1Uîîis a prohibé Il'importa-
tion (le cuirs et (le peaux. Celui dii C'anada a prohibé
l'exportat ion dles peauîx. ('es diverses mesures ont jeté
laî confusion dans le t'oinuner('e <le cuir's et dans l'indus-
t rie <le la tannert' au (Canada.

Uneî tdélégationî d 'intér'essés du Canîada doit se rendre
à Wasluington pour discuter avec le gouvernement amé-
rieaiu la situation qui leur est faite et qui menace d'a-

oîir tics résultats graves pour les manufacturiers qui
onit dles coiît rats de guer're à exécuter.

COMMERCE DU ROYAUME-UNI

D)'après !e r'apport dui mninistèr'e lii C'ommerce (le Loni-
dres, les importations dans le Royaumiîe-Ulni pendant le
mi-ois tic muai ont augmenté de.£38,257,000 sur celles de
mai 1917 ; pu'incipalenient eii coton brut, £4,000,000, euu
huiles, £;3,000,000 et cii denrées alimentaires, £25,000,-
000.

Les expor'tations ont augmenté (le £529.000 ý les ex-
portations de tissus de coton ont augmenté de. £4,500,-
000: mais il y a eux diiminution (tans les autres marchan-
dises.-
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